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I. INTRODUCTION 
Dans le cadre de la commémoration de la Journée Mondiale de lutte contre le travail des 

enfants (édition 2007), dont le thème porte sur le travail des enfants dans l’agriculture avec 

comme slogan « la récolte du futur : une agriculture sans travail des enfants », une caravane 

d’information et de sensibilisation sur la traite et le travail des enfants en général et sur le 

travail des enfants dans l’agriculture en particulier a été organisée dans la région de Ségou. 

Cette caravane organisée par le BIT/IPEC et ses partenaires notamment le MFPRERI 

(CNLTE et DRTEFP/Ségou), le MPFEF (DNPEF et DRPFEF/Ségou), le Gouvernorat de 

Ségou, l’UNICEF, Aide à l’Enfance Canada, le Service Social International (SSI), les 

organisations d’enfants (Parlement des enfants, Association des Enfants et Jeunes travailleurs, 

Fondation pour l’Enfance) a eu lieu du 13 au 15 juin 2007 et a sillonné les localités de Ségou, 

Markala, Dougabougou, Siribala, N’Débougou et Niono.  

 

Il est important de souligner que cette année, la JMLTE/IPEC, sur le Thème de la Lutte contre 

le TE dans l'Agriculture  a été associée à celle du 16 juin 2007, Journée de l'Enfant Africain 

(commémorant le massacre des enfants de  Soweto en 1976 par le régime de l'apartheid). 

Cette Journée Africaine 2007 ayant été dédiée par décision de l'Union Africaine, à la lutte 

contre la traite des enfants. Aussi avons nous donc proposé de faire  le lien entre le 12 juin et 

le 16 juin, en célébrant au Mali, une "Semaine de l'Enfance Malienne", sur le thème 

consensuel de la "Lutte contre le Traite des Enfants à des fins d'Exploitation de leur Travail 

dans l'Agriculture". 

 

C'est ainsi qu'en complément des activités habituelles du 12 juin (Table Ronde, Conférence de 

Presse et Activités Socioculturelles), une vaste "Caravane de Sensibilisation et d'Information" 

sur le terrain  en zone rurale (11 véhicules, des centaines de participants à chacune des 7 

étapes, animation théâtrale en langue locale, tee-shirt, dépliants, affichettes, casquettes, etc.), a 

été organisée au coeur du Sahel (Région de Ségou, Office du Niger,  Zone Rizicole à forte 

intensité de main d’œuvre infantile malienne et étrangère) comptant sur une large 

participation des autorités locales, des agriculteurs, des enfants et de leurs parents. Ce fut un 

succès. 



Les activités de la caravane ont été précédées d’une mission préparatoire d’information et de 

sensibilisation auprès des autorités et des populations des localités ciblées pour une bonne 

réussite de la caravane. Cette mission a permis entre autres de mettre en place des comités 

locaux d’organisation dans lesdites localités et d’assurer le suivi et la coordination des 

activités. 

 

II. DEROULEMENT DE LA CARAVANE 
Les activités de la caravane ont débuté par l’organisation d’une cérémonie le lancement 

officiel de la caravane à Ségou. Les caravaniers ont par la suite pris le départ pour les 

différentes localités concernées afin d’informer et de sensibiliser les populations sur les 

risques et les conséquences liés à la traite et au travail des enfants, en général et dans 

l’agriculture en particulier.  

 

2.1. Cérémonie de lancement officiel de la caravane (500 participants environ). 

Le lancement officiel de la caravane a eu lieu l’après midi du 13 juin 2007 à travers une 

cérémonie de lancement organisée à la place de l’Indépendance de Ségou et a été placée sous 

la présidence de Monsieur le Conseiller aux Affaires Administratives et Juridiques du 

Gouvernorat de Ségou, représentant le Gouverneur, en présence de plusieurs invités 

représentant les services techniques, la société civile et les organisations d’enfants de Ségou. 

On notait également la présence d’une forte délégation venue de Bamako et comprenant des 

représentants des organisations internationales et nationales (BIT, AEC, SSI, COMADE, 

CONAFE), des organisations et associations d’enfants (Parlement National des Enfants, 

Association des Enfants et Jeunes Travailleurs et Centres d’Accueil et d’Ecoute pour Enfants) 

et du Réseau des Communicateurs et Journalistes contre la traite et le travail des Enfants 

(RECOJOTE). 

 

La cérémonie de lancement de la caravane a été essentiellement marquée par : 

♦ Des animations musicales soutenues par des danses et autres prestations des enfants 

sous formes de jeux concours. Ces animations ont joué un rôle très important dans la 

mobilisation des populations situées à proximité de la place de l’Indépendance qui sont 

sorties massivement pour assister aux activités du lancement. 

 

♦ Le mot de bienvenue de la Mairie de Ségou, à travers lequel, la quatrième Adjointe au 

Maire, représentant le Maire, a salué l’organisation de la caravane avec l’implication et 



la participation active des acteurs, notamment des acteurs les plus concernés à savoir les 

enfants. Selon elle la caravane se présente comme une excellente occasion et doit être 

mise à profit pour davantage informer et sensibiliser les populations sur les questions de 

traite et de travail des enfants. En effet, ajoutera elle, seuls des efforts concertés de 

l’ensemble des partenaires pourront conduire à une éradication effective du travail et de 

la traite des enfants, en particulier à Ségou. 

 

♦ Le mot de la Représentante des enfants et la présentation des enfants caravaniers  

A travers la Présidente régionale du Parlement, les enfants ont tenu à remercier le BIT et 

les autres partenaires pour l’organisation de la caravane à Ségou et surtout pour les avoir 

impliqués et associés au processus de préparation et d’animation. Elle a mis l’accent sur 

certains de leurs droits fondamentaux indispensable à leur épanouissement. Pour elle, le 

travail des enfants dans l’agriculture handicape non seulement leur développement moral, 

physique, mais aussi leur développement psychique. Selon la Présidente, Ségou est une 

région très propice à cette forme d’exploitation et cela à cause de la présence d’une 

agriculture spéculative qui demande une forte main d’œuvre  bon marché notamment 

dans les rizières de l’office du Niger. Aussi, s’est elle particulièrement réjouit d’être 

devant les autorités en tant que représentante des enfants pour leur dire combien cette 

caravane est importante pour les enfants. En effet, elle permettra d’informer et de 

sensibiliser les parents, les enfants et les populations sur conséquences du travail et de la 

traite des enfants dans l’agriculture, en particulier en ce qui concerne le respect de leurs 

droits. Ils ont lu une déclaration et lancer des slogans à travers lesquels ils ont dénoncé la 

traite et le travail des enfants et ont interpellé la conscience collective afin que tous se 

mobilisent pour combattre ces fléaux. Ils ont également saisi l’occasion pour se présenter 

(40 enfants caravaniers représentants le parlement et l’AEJT ainsi que la Fondation pour 

l’Enfance et Mali enjeu) à l’assistance tout en leur assurant de leur ferme volonté de faire 

de la caravane une réussite. 

 

♦ Le Discours du Point Focal du BIT au Mali 

Le  Point Focal du BIT au Mali, après avoir exprimé sa satisfaction de prendre la parole 

au nom du BIT, de son Programme IPEC, mais aussi au nom du Directeur du Bureau sous 

Régional de l’OIT pour le Sahel, M. Dramane Haïdara, à l’occasion de cette importante 

manifestation dira que l’agriculture est en effet de loin au Mali, et partout dans le monde, 

le secteur dans lequel se trouve le plus grand pourcentage d’enfants au travail : environ 



70 pour cent. Il va ajouter que plus de 132 millions de garçons et filles âgés de 5 à 14 ans 

travaillent dans l’agriculture et l’élevage du bétail, participent à la production d’aliments 

et de boissons que nous consommons et à celle des fibres et matières premières que nous 

utilisons pour fabriquer d’autres produits tels que ceux issus de la filière cotonnière par 

exemple.  

 

Cependant, dira t – il, des efforts importants et soutenus sont actuellement en cours, afin 

d’éliminer le travail des enfants dans l’agriculture, notamment ce qui est appelé les formes 

dangereuses de travail des enfants. L’organisation internationale du travail (OIT) et plusieurs 

autres organisations internationales d’agriculture, notamment l’Organisation des Nations 

unies pour l’alimentation et l’agriculture (FAO), la Fédération internationale des producteurs 

agricoles (FIPA), et l’Union internationale des travailleurs de l’alimentation, de l’agriculture, 

de l’hôtellerie/restaurant, du tabac (UIAT), collaborent activement à l’élimination des formes 

dangereuses de travail des enfants. 

Le Point Focal du BIT dans son discours a mis l’accent sur les propositions d’actions à 

entreprendre et les étapes à observer à savoir : 

 Appliquer les lois sur le travail des enfants, 

 Agir pour garantir que les enfants n’effectuent pas de travail dangereux dans 

l’agriculture, 

 Promouvoir des stratégies et des programmes destinés à améliorer les conditions de vie 

en milieu rural et mettre les préoccupations relatives au travail des enfants au centre des 

politiques agricoles, 

 Combler le fossé entre la ville et la campagne et entre les garçons et les filles dans 

l’éducation, 

 

Il a terminé son intervention en rappelant que « la récolte du futur, une agriculture sans travail 

des enfants », se fera avec la participation de tous et de chacun tout en félicitant le 

Gouvernement du Mali et en particulier le Gouvernorat de la Région de Ségou pour les 

efforts, nombreux, déjà accomplis afin d’atteindre les nobles objectifs que nous nous sommes 

proposés de poursuivre de façon collégiale et concertée. 

 

♦ Le Discours de lancement de la caravane par le Représentant du Gouverneur  



Dans son discours, le Représentant du Gouverneur a tout d’abord exprimé sa satisfaction de 

présider la cérémonie officielle de lancement de la Caravane d’information et de 

sensibilisation sur le travail  et la traite des enfants dans la région de Ségou à l’occasion de la 

célébration des Journées mondiale contre le travail des enfants, 12 juin 2007 et de l’Enfant 

Africain, 16 juin 2007. Pour lui, la caravane vient à point nommé et s’inscrit en droite ligne 

des efforts consentis par le Gouvernement du Mali et ses partenaires en vue d’éradiquer à 

jamais le travail et la traite des enfants au Mali.  

 

Pour ce faire, ajoutera t – il, la caravane doit être une occasion pour informer l’opinion 

publique nationale sur les manifestations de la traite et du travail des enfants dans 

l’agriculture et d’amener les acteurs clés notamment les leaders et les élus locaux ainsi que les 

populations des zones choisies à comprendre le phénomène de la traite  et du travail des 

enfants et à s’impliquer davantage dans la lutte contre ces fléaux. Il a exprimé la gratitude du 

Gouvernement du Mali à l’ensemble des partenaires au développement, notamment le BIT, 

l’UNICEF, Aide à l’Enfance Canada et le SSI/IDE pour leur assistance technique et 

financière dans le combat contre le travail et la traite des enfants.  

 

Il a terminé son propos par des félicitations aux  organisations d’enfants pour leur totale 

mobilisation autour de l’activité tout en les exhortant à ne ménager aucun effort pour sa 

réussite avant de déclarer le lancement officiel de  la caravane dans la région de Ségou sur 

l’itinéraire Ségou-Markala-Dougabougou-Siribala-N’Débougou-Niono-Ségou. 

 

♦ La présentation d’un sketch sur la traite et le travail des Enfants  

 
 

Ce sketch conçu et présenté par des artistes 

professionnels de la Troupe TOBODJI d’un 

célèbre Artiste/Comédien malien traite des 

plusieurs aspects liés à la traite et au travail des 

enfants. En effet, à travers les différents 

tableaux, il évoque les liens entre la mendicité, 

la traite et le travail des enfants d’une part, le 

processus, les conséquences et les finalités de 

la traite et du travail des enfants d’autre part.  



Ainsi, de la mendicité des enfants avec de multiples déplacements à l’arrestation des 

trafiquants et intermédiaires en passant par les travaux dangereux, les longues heures de 

travail, les problèmes de santé, d’exploitation sexuelle à des fins commerciales, les problèmes 

de nourriture, l’implication des enfants victimes de traite dans les conflits armés et tous les 

autres abus dont sont victimes les enfants victimes de traite à des fins d’exploitation de leur 

travail dans l’agriculture de la part des exploitants et propriétaires des champs. Le sketch a été 

une véritable illustration des multiples manifestations de la traite et du travail des enfants. Un 

des enseignements du sketch est qu’il ne faut pas être fataliste.  

 

En effet, le partenariat entre les acteurs, la bonne organisation des enfants et l’application des 

textes juridiques constituent des moyens efficaces de lutte pour l’éradication effective de la 

traite et du travail des enfants.  

 

La présentation du sketch de la troupe Tobodji a été un apport important car elle a beaucoup 

contribué à la mobilisation de la population  

 

2.2. La caravane proprement dite.  

La caravane avait pour objectif entre autres d’informer et de sensibiliser les autorités et les 

communautés de certaines localités à fortes activités agricoles dans la région de Ségou sur les 

manifestations et les conséquences de la traite et du travail des enfants, en particulier dans 

l’agriculture. 

 

Elle a duré trois jours (du 13 au 15 juin 2007) et a concerné les localités de Ségou, Markala, 

Dougabougou, Siribala, N’Débougou et Niono. La caravane a été organisée avec la 

participation d’une quarantaine d’enfants caravaniers (17 enfants du Parlement des enfants, 16 

enfants de l’AEJT, 6 enfants de la Fondation pour l’Enfance et 4 enfants encadrés par l’ONG 

Mali Enjeu) accompagnés de représentants de services techniques, de la société civile et 

d’organisations internationales.  

 

C’est le lieu ici de souligner avec force que l’implication des enfants a été totale à toutes les 

étapes car ils ont eux-mêmes assuré l’animation en tant que maîtres de cérémonie aussi bien 

en français qu’en langue nationale bamanankan et ont lu des déclarations pour le respect et la 

prise en compte de leurs droits. 



La caravane a permis de toucher une moyenne de 300 personnes environ par localité (enfants, 

jeunes, femmes, hommes, autorités, élus, agents de sécurité…) qui ont été informées et 

sensibilisées sur la traite et le travail des enfants à travers des sketchs, poèmes, déclarations, 

slogans, causeries débats éducatives, émissions radios, animations musicales etc., le tout avec 

une participation effective des enfants et des communautés des localités visitées.  

La caravane a été un véritable vecteur et un puisant outil d’information et de sensibilisation 

des communautés sur la traite et le travail des enfants. Aussi, avait elle été reçue à toutes les 

étapes, par les autorités administratives, communales, locales, les enfants et leurs parents ainsi 

que par une foule nombreuse qui l’ont toutes et tous trouvée très intéressante et ont demandé 

de multiplier de telles initiatives et de l’étendre à d’autres localités de Ségou et dans d’autres 

régions du Mali. 

 

2.2.1. Etape de Markala (200 participants environ par site). 

Première étape de la caravane après son départ de Ségou, les activités de la caravane ont eu 

lieu sur deux sites  à Markala à savoir le Groupe Scolaire SE DEMBELE et le Second Cycle 

de Markala, en présence des autorités locales dont le Sous Préfet et le Maire, les  

responsables,  les enseignants et les élèves des écoles concernées sortis très nombreux, les 

femmes et les jeunes ainsi que d’une foule nombreuse venue pour assister. 

 

Les activités menées à Markala sont: 

- des animations « balani show » 

- des discours des autorités locales, du BIT et autres partenaires, 

- des slogans prononcés par les enfants, 

- des jeux concours sous forme de questions-reponses sur la traite et le travail des enfants et  

- la présentation du sketch. 

 

Aussi, le Premier Adjoint du Maire dans son allocution de bienvenue a tenu à remercier le 

BIT et les autres partenaires pour la réalisation de la caravane et le choix porté sur sa 

commune. Pour lui, la lutte contre les pires formes de travail des enfants dont la traite des 

enfants ne  doit pas s’arrêter à cette caravane et doit être un combat permanent pour que les 

enfants puissent jouir de leurs droits afin de leur préserver un avenir meilleur. 

Pour les responsables des deux écoles cette caravane vient à point nommé, car elle coïncide 

avec les vacances et c’est  à cette période que les enfants partent travailler dans les plaines 



rizicoles dans des conditions extrêmement difficiles. Ils se sont engagés en tant qu’éducateurs 

à mener des activités de sensibilisation pour diminuer ce phénomène. 

 

Le Point Focal du BIT, dans son intervention a affirmé que la lutte contre les pires formes de 

travail des enfants ne peut se faire sans l’implication des communautés. C’est pourquoi le 

Bureau International du Travail, l’UNICEF, le Service Social International, l’Aide à 

l’Enfance Canada en partenariat avec le Gouvernement et la société civile se sont engagés 

dans cette caravane en vue d’informer et de sensibiliser le maximum de personnes sur les 

dangers du travail des enfants dans l’agriculture.  

 

Pour le représentant de l’Aide à l’enfance Canada, l’adhésion de la population sera d’une 

grande importance  dans le processus d’élimination de la traite et du travail des enfants au 

Mali. 

 

Ces interventions ont été suivies de la présentation du sketch sur la traite et le travail des 

enfants qui constitue un moment phare et qui porte sur la maltraitance des enfants surtout dans 

l’agriculture. Il retrace de façon dramatique l’histoire de trois filles et deux garçons qui ont été 

vendus par un convoyeur qui recrutait les enfants surtout les enfants talibés et autres enfants 

vulnérables qu’il parvenait, à la suite de tromperies à arracher de leurs villages d’origines et à 

l’affection de leurs parents avant de les vendre à un planteur et se procurer de l’argent. 

 

Aussi, le convoyeur  et le propriétaire de la plantation sont devenus des millionnaires en 

exploitant et en abusant des enfants âgés de 11 à 15 ans environ. Les enfants après avoir 

longtemps encaissés et face aux abus multiformes dont ils sont victimes dans la plantation, se 

sont révoltés et ont réclamé purement et simplement leurs droits à la santé, à l’éducation, au 

repos, à la participation … et ont mis fin aux sévices du propriétaire de plantation.  

 

Dans le dernier tableau du sketch, les enfants font un plaidoyer auprès des autorités politiques 

afin d’appliquer les lois existantes en matière de lutte contre les pires formes de travail des 

enfants dans tous les secteurs notamment dans l’agriculture et ont insisté sur la nécessité 

d’arrêter et de juger les auteurs et complices de la traite et du travail des enfants. Ils ont 

également mis l’accent sur la nécessité d’impliquer toutes les couches socio professionnelles 

afin que la lutte soit continuelle et à tous les niveaux. 

 



2.2.2. Etape de Dougabougou (300 participants environ). 

La deuxième étape fut celle de Dougabougou, commune située à une trentaine de kilomètres 

de Markala. Là encore la mobilisation a été particulièrement forte avec la participation de 

toutes les couches socio professionnelles (femmes, enfants, jeunes, enseignants, conseillers 

municipaux, chef de village, coopérants chinois …) qui ont pris d’assaut la cour de l’école en 

présence de Madame le Maire, les responsables de l’usine de SUKALA (Coopérants) et des 

ONGS oeuvrant pour le développement de la Commune de Dougabougou.  

 

Quant à la maire de Dougabougou, elle a exprimé toute sa joie pour le choix porté sur sa 

commune dans la lutte contre ce phénomène, surtout que, a- t- elle rappelé, Dougabougou 

n’était pas initialement sur la liste des localités choisies. Elle a promis, au nom de sa 

commune de ne ménager aucun effort pour entreprendre des actions vigoureuses de lutte 

contre la traite et le travail des enfants pour protéger tous les enfants de sa commune contre 

ces fléaux et cela dans les zones de culture de canne à sucre notamment. 

Madame le maire n’a pas manqué de solliciter le BIT et les autres partenaires afin que sa 

commune soit appuyée dans le cadre des actions à entreprendre tout en proposant que de telles 

initiatives (action d’information et de sensibilisation comme la caravane) couvrent également 

les villages et qu’elles ne s’arrêtent pas seulement dans les chefs lieux de cercle et de 

commune. 

 

Ici, c’est l’Administrateur National du Programme de Lutte contre le Travail des Enfants qui a 

pris la parole au nom du BIT pour saluer et remercier les populations de la localités avec à 

leur tête les différentes autorités pour l’ accueil chaleureux à la réservé à la caravane. Il a par 

la suite situé le cadre de l’événement tout en invitant les autorités et les populations de la 

commune à rester mobilisées et vigilant afin de combattre le travail et la traite des enfants en 

général et ceux de leurs localités en particulier. 

 

Ces interventions ont été suivies par la présentation de la troupe TOBODJI (le sketch) portant 

sur la lutte contre la traite et le travail des enfants en général et sur les pires formes de travail 

des enfants dans l’agriculture en particulier en considérant l’exploitation sexuelle des enfants 

à de fins commerciales, la maltraitance des enfants dans les plantations et le pires formes de 

travail des enfants. 

 

Il est à noter que des animations musicales ont eu lieu avant les interventions et le sketch. 



 

C’est sur les commentaires et appréciations de l’importance de la caravane et des activités 

notamment le sketch qu’e l’étape de Dougabougou a pris fin et la caravane est partie pour la 

prochaine étape. 

 

2.2.3. Etape de Siribala (200 participants environ). 

En ce qui concerne l’étape de Siribala, la délégation a été reçue par le Maire de la Commune, 

en présence des notabilités, des enfants, des enseignants, des jeunes, des femmes ainsi que 

d’une foule nombreuse. Ici, nous avons été frappé par la présence massive des jeunes (filles et 

garçons).  

 

A l’instar des localités déjà visitées, le Maire de la Commune de Siribala a tenu, au nom de 

l’ensemble des autorités et des populations à remercier les différents organisateurs de la 

caravane pour cette initiative qu’il a jugé hautement salutaire. Pour lui, sa commune tâchera 

d’être particulièrement vigilante dans la lutte contre ces deux phénomènes. En outre, Siribala 

sera en partenariat avec tous les acteurs pour que ces phénomènes soient éliminés dans la 

région de Ségou en général et dans sa commune en particulier. 

 

Dans cette localité, c’est le représentant de Service Social International (SSI) qui a pris la 

parole pour remercier et féliciter les populations et les autorités de Siribala pour leur patience 

et surtout pour tous les efforts déployés afin d’assurer un bon déroulement de la caravane et 

aussi pour la forte mobilisation et la disponibilité de la population pour venir écouter les 

messages véhiculés par la caravane et les caravaniers. 

 

Pour le représentant du SSI, nous unissons nos efforts pour que les pires formes de  travail des 

enfants dont la traite des enfants soient abolies dans notre pays. Aussi, dira – t – il, la 

participation et la vigilance de tous et à tous les niveaux sont requises pour combattre de 

façon efficace la traite et le travail des enfants.  

 

Cette étape fut bouclée par la présentation du sketch de la troupe Tobodji sur les mêmes 

thèmes présentés dans les localités de Markala et Dougabougou avant que la caravane ne 

prenne la route pour la localité suivante. 

 



2.2.4. Etape de N’Débougou ((100 participants environ). 

C’est en fin de journée que la caravane est arrivée à N’Débougou. Cette commune, à la 

différence des autres localités se présente en effet comme une commune à l’avant-garde de la 

lutte contre le travail et la traite des enfants. C’est pourquoi, la stratégie ici a été plutôt 

d’écouter les intervenants notamment en ce qui concernent les actions et expériences 

développées en matière de lutte contre la traite et le travail des enfants.  

 

Cette démarche a permis au fait de se rendre compte des multitudes d’actions menées dans 

cette commune grâce surtout aux appuis et à l’encadrement des ONG AMAPROS et 

ALPHALOG. Aussi, le comité local de vigilance de cette commune est elle fonctionnel et  

dénonce régulièrement des cas de travail et de traite d’enfants aux autorités. 

 

Dernière étape de la journée du 14 juin 2007, elle s’est terminée par une animation musicale 

avec notamment la participation des enfants du parlement régional et de l’Association des 

enfants et jeunes travailleurs ainsi que les mots de remerciements de la délégation prononcés 

par Monsieur le Directeur de la Cellule Nationale de Lutte contre le Travail des enfants pour 

l’accueil chaleureux  réservé aux participants de la caravane par les autorités et les 

populations de la commune de N’Débougou ainsi que pour  leur très forte mobilisation malgré 

le moment tardif auquel la caravane est arrivée.  

 

En réponse le Directeur du groupe Scolaire du Premier cycle a pris la parole en saluant cette 

initiative du BIT et de ses partenaires pour l’organisation de cette caravane dans sa localité. 

 

La caravane a par la suite pris son chemin avec pour destination la ville de Niono (sa dernière 

étape) pour y passer la nuit avant de poursuivre avec les activités prévues le lendemain 15 juin 

2007. 

 

2.2.5. Etape de Niono (300 participants environ). 

Dernière étape de la caravane, les activités ont commencé à travers une visite de courtoisie 

que nous avons effectuée au bureau du Préfet (CNLTE, DNPEF, BIT, AEC, PRE, AEJT). 

C’est le lieu de signaler que le Préfet qui venait d’arriver d’une mission a tenu, la nuit à venir 

s’enquérir des nouvelles des caravaniers notamment des enfants. 

 



Les activités de la caravane elle même ont eu lieu à la place de l’indépendance de Niono sous 

la présidence du Préfet de Niono avec à ses côtés son adjoint, le Maire, la Chargée de 

Programmes de la Promotion de la Femme, de l’Enfant et de la Famille, les responsables des 

forces de sécurité, plusieurs responsables de la société civile ainsi et comme ont pouvait s’y 

attendre d’une foule nombreuse (environ 200 personnes) constituée de femmes, de jeunes, 

d’enfants etc. 

 

Ici, les enfants, en tant que « maîtres de cérémonie » ont tout d’abord tenu à salué et à mercier 

les autorités et les populations de Niono ainsi que l’ensemble des acteurs et des partenaires 

grâce aux appuis desquels la caravane a pu être réalisés. Ils ont par la suite annoncé le 

programmes d’activités avant d’assurer le timing des interventions axées sur : 

- les présentations des représentants des services et des organisations participant à la 

caravane, 

- les discours (Maire, BIT, Préfet) 

- la présentation des enfants caravaniers et la lecture de leur déclaration, 

- la présentation du sketch.  

 

Le Maire de Niono, dans son mot de bienvenue a remercié les organisateurs de la caravane 

pour le choix porté sur la commune de Niono et a souhaité une cordiale bienvenue à 

l’ensemble de la délégation constituant la caravane. 

 

En prenant la parole l’Administrateur du Programme National de Lutte contre le Travail des 

Enfants, représentant le BIT, a salué les autorités et les populations de Niono pour leur 

engagement pour la réalisation de cette caravane. Pour lui, cette caravane ne sera pas une 

dernière mais plutôt le début d’un certains nombre d’activités que le BIT compte entreprendre 

dans la région de Ségou et plus particulièrement dans le cercle de Niono.  

 

En effet, selon l’ANP du PNLTE, même si plusieurs actions ont été entreprises ces cinq 

dernières années (depuis 2002), Niono demeure cependant une zone où les enfants sont 

employés dans les pires formes de travail et où des actions urgentes et d’envergure doivent 

être prises sans attendre.  

 

La Présidente régionale du Parlement des enfants de Ségou a, dans son message précisé le 

rôle très important des Conventions sur les Droits de l’Enfant dans la promotion et la 



protection des enfants contre tous les abus et exploitation dont ils sont le plus souvent 

victimes. 

 

Le Préfet de Niono, après avoir lui aussi souhaité la bienvenue à la délégation, a précisé que la 

caravane serait un créneau de sensibilisation pour diminuer les dangers les phénomènes de 

traite et de travail des enfants. Il n’a pas manqué de souligner les actions menées contres ces 

fléaux au niveau de son cercle. Au nombre des ces actions figurent des conventions 

concernent la protection des enfants dans les zones agricoles avec certains exploitants de 

champs à travers lesquels ils se sont engagés à ne plus utiliser la main d’œuvre enfantine. 

Aussi, ajoutera t – il, d’autres communes du cercle s’apprêtent à faire autant. Ce qui dénotent 

selon lui d’un certain éveil de conscience des populations qu’il va falloir continuer à informer 

et sensibiliser pour un changement de comportement effectif. 

 

Les enfants pour mieux informer leurs pairs et les parents ont lu une déclaration  à travers un 

poème pour élucider les autorités sur les problèmes auxquels les enfants sont confrontés. 

 

La cérémonie a pris fin avec la présentation du sketch de la troupe Tobodji pour les 

conséquences de la traite et du travail des enfants ainsi que sur les solutions et actions à 

entreprendre pour leur éradication effective. 

 

C’est donc sur des notes de félicitations et d’encouragement que les caravaniers ont repris le 

chemin du retour, destination Ségou, puis Bamako. 

 

Synthèse des Statistiques relatives aux participants à la caravane 
 

Personnes Touchées N° d’ordre Localité 
Filles Garçons Femmes Hommes Autres 

TOTAL 

01 Ségou 300 450 368 382 6 1506 
02 Markala 650 1350 43 150 2 2195 
03 Dugabugu 244 563 63 139 2 1011 
04 Siribala 211 589 87 113 3 1003 
05 N’Débugu 128 373 00 20 2 523 
06 Niono 320 480 10 90 4 904 
TOTAL GENERAL 1853 3805 571 894 18 7142 
 

NB 
1- De façon générale les enfants qui ont participé à la caravane étaient âgés de 5 à 17 ans 

2- Dans autres il faut noter : 



- Les Collectivités Décentralisées, 

- Les Services Déconcentrés de l’Etat, 

- La Coopération Bilatérale, 

- La Coopération Bilatérale, 

- Les Organisations Communautaires de Base 

-    Réseau des Communicateurs et Journalistes contre la traite et le travail des Enfants             

      (RECOJOTE). 

2.2.6. Etape de Ségou au retour de la caravane 

A Ségou, avant de se séparer, les organisateurs de la caravane à travers le Coordonnateur 

National du Projet LUTRENA ont tenu à travers une réunion de remerciements à adresser 

leurs vifs et sincères remerciements ainsi que leur profonde gratitude à tous ceux dont la 

contribution a permit de réaliser cette importante caravane d’information et de sensibilisation 

sur la traite et le travail des enfants dans l’agriculture dans la région de Ségou. 

 

Les remerciements sont donc allés : 

 au Gouvernorat et aux populations de Ségou ainsi qu’aux Directions régionales du 

Travail, de la Femme, de l’Enfant et de la Famille, de la Sécurité et de Protection Civile, 

de la Santé… ainsi qu’à l’ensemble des autorités et populations des localités visitées. 

 aux artistes et aux chauffeurs, 

 aux restaurateurs 

 NATURELLEMENT aux enfants caravaniers et à leurs parents qui ont facilité leur 

participation à la caravane. 

 

Lors de cette rencontre, nous avons également tenu à signifier aux enfants combien nous 

avons été émerveillé par leur courage, leur talent ainsi leur esprit d’initiative et à les 

conseillers de renforcer la collaboration entre les différentes organisations d’enfants pour se 

faire entendre et assurer à l’unisson la défense de leurs droits. 

 



III. LES DIFFICULTÉS RENCONTRÉES AU COURS DE LA 

CARAVANE 
Les difficultés majeures rencontrées pendant la préparation lors de la mise en oeuvre de cette 

caravane sont entre autres :  

 

- l’insuffisance dans la communication entre le niveau national et local en raison 

notamment du retard dans la confirmation des contributions et la mobilisation des fonds 

des autres partenaires.  

- le retard dans la mise à disposition des frais d’organisation au niveau local pour le 

lancement à Ségou et  l’organisation matérielle dans les autres localités concernées par 

la caravane. 

- L’insuffisance des ressources financières mobilisées pour l’organisation de la caravane 

qui a conduit à supprimer certaines activités et de renoncer par exemple à la location 

d’un camion plateau. 

- Des problèmes d’hébergement et de restauration des invités et des enfants caravaniers, 

- Le nombre de localités ciblées et la durée extrêmement courte de la caravane (1 jour et 

demi pour 6 localités) qui nous a obligé à abréger les activités dans plusieurs localités. 

 

IV. LES SATISFACTIONS  
4.1 L’organisation réussie de la caravane.  

Nonobstant les difficultés signalées ci-dessus, il faut noter avec satisfaction que la caravane, 

initiative inédite au niveau du BIT/IPEC a été une grande réussite en termes non seulement  

de mobilisation  mais aussi de participation.  

 

En effet, cette caravane a permit de renforcer le partenariat entre le BIT et les autres acteurs  

notamment du gouvernement,  les organisations internationales et nationales ainsi que les 

organisations d’enfants (PE, AEJT). 

 

4.2 La participation des Enfants  

Nous avons été émerveillé par la prestation des enfants caravaniers tout au long de la 

caravane. En effet, comme ils l’ont promis lors des activités préparatoires, les enfants ont 

véritablement participé à la « leur » caravane, d’abord à travers les slogans, poèmes et 

déclarations conçus et diffusés par eux-mêmes, ensuite et à toutes les étapes, ce sont eux qui 



ont joué le rôle de maîtres de cérémonie annonçant les programmes et les démarches et 

méthodologies pratiques d’organisation et d’intervention dans les localités visitées. 

 

4.3 La participation des artistes et le sketch conçu et produit dans les localités 

visitées.  

Comme dans le cas de la participation des enfants, on peut également souligner que le 

sketch conçu lors de cette caravane a été très captivant et mobilisateur. En effet, les artistes 

professionnels et de renommée ont contribué pour beaucoup dans la mobilisation des 

populations qui ont partout félicité les organisateurs pour la qualité et les messages 

véhiculés par le sketch. 

 

Il en est de même pour la sonorisation dont le matériel performant et les artistes animateurs 

ont durant tout le long de la caravane tenu en halène les participants à travers des animations 

musicales et des danses/concours entre et avec les enfants qui ont obtenu des cadeaux de la 

part des organisateurs de la caravane. 

 

4.4 Le partenariat entre les acteurs impliqués 

4.4.1 Intégration IPEC/Mali  

Cette caravane a favorisé une véritable intégration des trois projets IPEC opérant actuellement 

au Mali. Tant le TBP que le PNLTE et LUTRENA ont chacun apporté une contribution à la 

fois technique et financière qui ont permis  une véritable synergie entre toute l'équipe IPEC au 

Mali. (Team spirit et complémentarité des ressources). 

 

4.4.2 Intégration BIT Mali   

Dans la perspective d'une coordination intégrée entre les différents projets BIT en exécution 

dans le pays (3  projets du Secteur Emploi  et 3 projets IPEC), le Projet PEJHIMO et PNA-

ERP ont aussi apporté leur contribution en terme de ressources humaines, véhicules et 

carburant ce qui s'est traduit par une première expérience de coopération BIT au Mali pour 

véritablement intégrée tous projets confondus. 

4.4.3 Partenariat Ministères techniques SNU et Société civile  

Les deux Ministères Techniques (Travail & Famille) , les ONGs (nationales et 

internationales), les Coalitions, le SNU (BIT, UNICEF etc) ainsi que les membres du 

CDN/IPEC-Mali ont de même activement contribué et participé à la dynamique de partenariat 

interinstitutionnel donnant ainsi une large répercution des activités réalisées. 



 

4.4.4 Appropriation nationale (CNLTE)  

Il  est important de noter que l'Agence d'Exécution de cette "Caravane d'Information et de 

Sensibilisation " a  été la "Cellule Nationale de Lutte contre le Travail des Enfants" (CNLTE) 

récemment créée par le Gouvernement Malien en octobre 2006. Ce fut un succès  pour la 

Cellule et pour son Directeur. L'engagement de cette nouvelle structure  permet de penser 

qu'en 2008 la CNLTE pourra réellement être à l'initiative du partenariat gouvernemental dans 

ce domaine. 

 

 

V. CONCLUSION/RECOMMANDATIONS 
Une des leçons tirées de cette caravane aura été  la participation des enfants car ils étaient au 

centre  de toutes les manifestations et à travers la langue du milieu, ils sont eu à véhiculer les 

messages en s’appuyant sur les conventions international et les lois nationales relatives aux 

droits des enfants en général et sur le travail et la traite des enfants en particulier. 

 

La mobilisation des autorités et des populations a été particulièrement importante et les 

enfants ont tenu jusqu’à la fin de la caravane démontrant ainsi leur engagement à combattre le 

travail et la traite des enfants  à travers la sensibilisation et l’information de leurs pairs et des 

populations.  

 

Au terme de cette la caravane jugée très opportune et utile en termes de leçons apprises et de 

pratiques à partager, nous avons eu plusieurs rencontres et séances de travail avec les 

partenaires. Ces rencontres ont permit de prendre en compte certaines de leurs préoccupations 

immédiates d’une part et de tenir compte des propositions intéressantes qui mériteraient d’être 

valorisées afin d’assurer  une bonne organisation et une réussite d’activités similaires  à 

l’avenir.  

 

Aussi, nous formulons les recommandations ci après notamment par rapport à l’organisation 

éventuelle de caravanes futures.  

 

1. Organiser une caravane  dans le cadre du 12 juin 2008  en s’appuyant sur les acquis de 

cette caravane et surtout étendre de telles activités à d’autres localités à Ségou et dans 

les autres régions. 



 

2. Revoir la durée des caravanes sur plus de jours (4 à 5 jours) de façon à pouvoir réaliser 

l’ensemble des activités prévues et de permettre aux caravaniers surtout les enfants 

d’avoir du temps pour se reposer. 

 

3. Faire précéder la caravane d’une mission préparatoire pour s’imprégner des 

préoccupations locales et les prendre en compte, ainsi que  d’un lancement officiel avec 

toutes les autorités et partenaires clés pour assurer le caractère solennelle de 

l’évènement. 

 

4. Mettre en place des comités locaux d’organisation avec des mandats bien définis, 

assurer leur fonctionnement et envoyer à temps les frais nécessaires à l’organisation au 

niveau des localités choisies ainsi que les supports de communications (tee-shirts, 

casquettes, banderoles) afin de leur permettre de mieux se préparer et d’assurer la 

visibilité de l’évènement. 

 

5. Accorder une importance particulière à la  communication et à certains aspects tels que 

la restauration et d’hébergement des invités et des caravaniers surtout les enfants. 

 

6. Faire confiance aux enfants et les impliquer de bout en bout aux activités préparatoires 

et à la mise en œuvre. En effet, les enfants, notamment ceux du Parlement et de l’AEJT 

sont très talentueux  et pleins d’initiatives qu’il faut savoir exploiter en les impliquant et 

en les responsabilisant.  

 

7. Demander à temps les APE en ce qui concerne le BIT et s’assurer à temps de la 

contribution des autres partenaires. 
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